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La méthodologie1
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La méthodologie

Etude réalisée par l'Ifop pour COMM Santé & La Mutuelle du Médecin

Echantillon Méthodologie Mode de recueil

L’enquête a été menée auprès

d’un échantillon de 301 médecins

libéraux (généralistes et

spécialistes).

La représentativité de l’échantillon a été

assurée par la méthode des quotas

(sexe, âge, spécialité médicale) après

stratification par région et catégorie

d’agglomération.

Les interviews ont été

réalisées par questionnaire

auto-administré en ligne du

22 août au 6 septembre 2019

Note de lecture :  désignent des différences significativement supérieures / inférieures par rapport à la moyenne de l’échantillon.
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Les résultats de l’étude2
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¾ des médecins libéraux sont leur propre médecin traitant

QUESTION : Nous allons parler de votre propre santé. Avez-vous un médecin traitant ?

75%

21%

4%

Oui, moi-même

Oui, un confrère

Non

82

68

Cabinet individuel

Cabinet de groupe

Fait d’être son propre médecin traitant selon le type de cabinet

78

68

homme

femme

66
78 82

Moins de 20 ans 20 à 29 ans 30 ans et plus

Fait d’être son propre médecin traitant selon le sexe

Fait d’être son propre médecin traitant selon l’ancienneté










81

67

généraliste

Spécialiste

Fait d’être son propre médecin traitant selon la spécialité
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La prise en charge d’une personne de la famille en tant que médecin traitant
concerne aussi les ¾ d’entre eux

QUESTION : Etes-vous le médecin traitant de certaines personnes de votre famille ?

59%

57%

19%

23%

Oui, de mon/ma conjoint(e)

Oui, de mes enfants

Oui, de mes parents

Non

Sont le médecin d’une 
personne de la famille77%

60

82 92 



85

66

généraliste

Spécialiste





82

73

Cabinet individuel

Cabinet de groupe

80

73

homme

femme

Fait d’être le médecin d’une personne de sa famille selon le sexe

Fait d’être le médecin d’une personne de sa famille selon le type de cabinet

Fait d’être le médecin d’une personne de sa famille selon la spécialité

Fait d’être le médecin d’une personne de sa famille selon l’ancienneté
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1 médecin libéral sur deux estime que les médecins sont de façon générale moins
bien soignés que leurs patients

QUESTION : Diriez-vous que, de façon générale, les médecins sont mieux, moins bien ou aussi bien soignés que leurs patients ?
Les médecins sont …

10%

53%

37%

Mieux soignés

Moins bien soignés

Aussi bien soignés

47

65

homme

femme

Adhésion à l’idée selon laquelle les médecins sont moins 
bien soignés que leurs patients selon le sexe 

57

48

généraliste

Spécialiste



Adhésion à l’idée selon laquelle les médecins sont moins 
bien soignés que leurs patients selon la spécialité
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Près des 3/4 des médecins s’appliquent à eux-mêmes les préconisations de la HAS

QUESTION : Vous personnellement, diriez-vous que vous vous appliquez à vous-même les préconisations de la HAS (Haute Autorité de Santé) en
matière d’examens, vaccinations, etc. ?

26%

47%

23%

4%

Oui, tout à fait

Oui, plutôt

Non, plutôt pas

Non, pas du tout

Ne se les appliquent pas

Se les appliquent
73%

27%

69 71
81

Moins de 20 ans 20 à 29 ans 30 ans et plus




Application à soi-même des préconisations de la HAS selon 
l’ancienneté
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Seule une courte majorité des médecins libéraux se sent concernée par les risques 
cardio-vasculaires

QUESTION : Pensez-vous être vous-même concerné(e) par des risques cardio-vasculaires ?

Oui
55%

Non
45%

66

34

homme

femme

Le sentiment d’être concerné par les risques cardio-
vasculaires selon le sexe

24

53 59 64

Moins de 40 ans De 40 à 49 ans De 50 à 59 ans 60 ans et plus





Le sentiment d’être concerné par les risques cardio-
vasculaires selon l’âge
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Plus d’un médecin sur deux a effectué une prise de sang il y a moins d’un an et près
de la moitié n’a jamais eu besoin d’un arrêt de travail

QUESTION : A quand remonte, pour vous-même … ?

56%

35%

21%

21%

16%

6%

3%

3%

1%

Votre dernière prise de sang Votre dernier arrêt de travail

TOTAL Moins d’un an 

Il y a moins de 6 mois 

Il y a entre 6 mois et moins d’1 an 

Il y a entre 1 an et moins de 2 ans 

Il y a entre 2 ans et moins de 5 ans 

TOTAL  5 ans ou plus

Il y a entre 5 ans et moins de 10 ans 

Il y a 10 ans ou plus 

Vous n’en avez jamais eu besoin 

8%

4%

4%

3%

9%

31%

9%

22%

49%
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Le renoncement à une prise d’arrêt de travail concerne huit médecins sur dix

QUESTION : Avez-vous déjà renoncé à prendre un arrêt de travail
alors que vous étiez malade ?

Oui
81%

Non
19%

QUESTION : Et pour quelle(s) raison(s) principale(s) avez-vous renoncé à
prendre cet arrêt de travail alors que vous étiez malade ? En
premier ? En second

Base : Aux médecins qui ont renoncé de prendre un arrêt de travail alors qu’ils 
étaient malades, soit 81% de l’échantillon

46%

25%

13%

16%

-

73%

50%

39%

34%

4%

Par conscience professionnelle

Je n’avais pas de remplaçant  

Pour des raisons financières

Pour ne pas occasionner un surcroît
de travail à mes confrères

Autre

Total des citations*

(*) Total supérieur à 100, les interviewés ayant pu donner deux réponses
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7 médecins sur 10 estiment avoir un sommeil de bonne qualité

QUESTION : Parlons maintenant de votre sommeil. Globalement, comment qualifieriez-vous la qualité de votre sommeil ?

13%

57%

27%

3%

Très bonne

Plutôt bonne

Plutôt mauvaise

Très mauvaise

Mauvaise qualité

Bonne qualité
70%

30%

66

76

généraliste

Spécialiste 



Perception de la qualité de son sommeil selon la spécialité

76

53

Satisfait

Pas satisfait

Perception de la qualité de son sommeil selon la satisfaction 
professionnelle
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Un médecin sur dix a eu recours à des antidépresseurs au cours des cinq dernières
années

QUESTION : Au cours des 5 dernières années, vous est-il arrivé de prendre des antidépresseurs ?

Oui
11%

Non
89%

15

6

généraliste

Spécialiste

Prise d’antidépresseurs selon la spécialité
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1 médecin sur deux connait au moins un confrère concerné par une addiction

QUESTION : Vous personnellement, diriez-vous que vous êtes
vous-même concerné(e) par une addiction, au sens
médical du terme ?

Oui
14%

Non
86%

Vous-même Un confrère

Oui, mais cela n'altère 
pas son activité de 

médecin
33%

Non
50%

QUESTION : Et connaissez-vous au moins un confrère qui est
lui(elle)-même concerné(e) par une addiction, au
sens médical du terme ?

50%
Total Oui
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1/3 des médecins connait un confrère qui ne devrait plus exercer son activité du fait
de son état de santé

QUESTION : Plus généralement, connaissez-vous au moins un confrère qui ne devrait plus exercer son activité de médecin du fait de son état de
santé ?

Oui
32%

Non
68%

Connaissance d’un confrère qui ne devrait plus exercer son 
activité selon la spécialité

36

26

généraliste

Spécialiste
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Le niveau de satisfaction des médecins libéraux à l’égard de leur situation
professionnelle est comparable à celui de l’ensemble des salariés en France

QUESTION : Pour terminer, diriez-vous que vous êtes globalement satisfait(e) ou pas satisfait(e) de votre situation professionnelle actuelle ?

12%

64%

20%

4%

Très satisfait(e)

Plutôt satisfait(e)

Plutôt pas satisfait(e)

Pas du tout satisfait(e) Pas satisfait(e)

Satisfait(e)
76%

24%

Norme IFOP : 15%
[Salariés]

 - de 40 ans : 90%

Satisfaction à l’égard de sa situation professionnelle selon la 
spécialité

66

89

généraliste

Spécialiste 



Satisfaction à l’égard de sa situation professionnelle selon la 
localisation géographique

85

74

Région parisienne

Province



Norme IFOP : 76%
[Salariés]

Norme de climat interne 2018 - IFOP, réalisé auprès d’un échantillon de 1005 salariés représentatif des salariés français, par questionnaire auto-
administré en ligne du 4 au 6 septembre 2018


